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rivage jur^n'à neuf heures : n'étant plus qu'à troil 1

lieues de Black - Hcad , quelques pirogues fe

détachèrent du rivage -, Je fis mettre à la cape

afin de leurlaiffcr le loifir d'arriver au vaiflèau-,

mais je donnai le fignal à l'Aventme de pourfui- ^

vre , ne voulant perdre que très-peu de momens.

La première pirogue qui nous aboida , n'avait

à Ton bord que des pécheurs , qui nous vendirent

du poiflbn pour des pièces d'étoffe & des clous.

La féconde était montée par deux Indiens , que

leur vêtement & leur démarche me firent prendre

pour des Chefs. Nous les engageâmes à monter

fur le pont , en leur préfentant des clous & d'autres

articles. Ils recherchent les clous avec un emprefv

fement , qui montre aflèz qu'on ne peut rien!

leur offrir de plus précieux. Je donnai à celui]

de ces deux hommes , qui me parut le plus dif-

tingué, les cochons , les poules , les femences ëcÉ

les racines. Je crois qu'il n'imaginoit pas d'abord![

que je vouluffê les lui laiffêr , car il y fit peu d'at-

tention , jufqu'au moment qu'il ne douta pluij

que ce ne fût pour lui. Ce qui eft; aff'ez fingulier,

lin pareil don ne le jeta pas dans le même ravif-

fement , qu'un grand clou que je lui offris.

Néanmoins je remarquai qu'en s'éloignant , il

confidérait avec plailir les cochons & les poules'

1

qu'il venait de recevoir. Il rangeait ces animaux

les uns à côté des autres , & il veillait à ce qu'on
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